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Je viens pour partager vos peines 
Aimables et gentils hommes 
L’emplette que vous venez de faire 
Croyez-vous qu'elle est bonne ? 
Il aurait mieux valu pour vous 
De vous y mettre un coup 
Vraiment, je vous le jure 
Je crois que vous êtes plongé 
Dans une grande misère 
Que vous êtes marié 
 
Si vous aviez su la raison 
D'épouser une femme 
Vous auriez bien resté garçon 
Je vous le jure sur mon âme 
Quand même ferez-vous de votre mieux 
Madame fera les gros yeux 
Pour une simple bagatelle 
Vous serez disputés 
Adieu donc la jeunesse 
Le joli temps passé 
 
Le soir, quand vous arriverez 
Accablé par l'ouvrage 
Bien content de vous reposer 
Grand Dieu, à bas l'ouvrage 
Les vaches il faudra soigner 
Les cochons donner à manger 
Et tandis que madame 
Sera dans son lit couchée 
Disant qu'elle est toujours malade 
Il faudra la soigner 
 
Et vous, monsieur pour votre soupe 
Un peu de bouillon sur la table 
Des haricots point assez salés 
Et du pain noir de paillade 
Madame, en l'absence de vous 
Madame aura du ragoût 
Du poulet, de la salade 
Du bon vin de Bordeaux 
Et toi, mon pauvre diable 
Tu ne boiras que de l'eau 
 

Le dimanche est arrivé 
Croyant faire comme à l’ordinaire 
D'y aller boire au cabaret 
Avec tous mes confrères 
Mais il fut pas plutôt rendu 
Que madame arrive, bien décidée 
Que fais-tu là, imbécile ? 
Tu manges tout notre argent 
Si j'empoigne la chopine 
Je te la fiche par le menton 
 
Mais il faut donc encore la suivre 
Cette femme méchante 
Il ne fut pas rendu 
Voilà qu'elle recommence 
Les vaches il fallait les garder 
Pendant toute la soirée 
Pendant que madame 
Y va s'y balader 
Avec une, avec l'autre 
Des amies qu'elle avait 
 
Ma chanson, elle est finie 
Puisqu'elle n'est pas plus longue 
Au paravent de m'en aller 
Je demande une réponse 
Tout ce que je demande en partant 
Ce n'est qu'un verre de vin blanc 
Pour guérir mon estomac 
Qui commence à s'épuiser 
A la santé de madame 
Et monsieur le marié 
Et ma chanson elle est finie 
Frisons la belle endormie 
Que chacun en fasse autant 
Frisons la belle en dormant 
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